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Chers Editeurs, 

 

 Je vous envoie le texte et les figures inhérentes l’article « Caractéristiques techno-

économiques de l'industrie lithique d'un site acheuléen de surface : Aïn Dfali, Ouazzane, 

Maroc ». 

 

 le gisement d’Aïn Dfali a permis de documenter une présence préhistorique ancienne dans 

la région de Gharb-Chrarda- Béni Hssen et de mettre en évidence une continuité d’occupation. 

La présence de nombreux sites de surface, au Maroc mais aussi en général sur le continent 

Africain, permet de documenter une occupation préhistorique sans malheureusement pouvoir 

donner d’indications chronologiques et technologiques précises. Malgré ce handicap 

chronologique, l’étude des collections de surface ou de fouilles sans contexte stratigraphique 

permet de mettre en évidence certaines caractéristiques du comportement technique adopté 

pendant la préhistoire. 

 

 

 En vous remerciant, je vous prie de croire, à l’expression de mes meilleurs sentiments. 

 

 

 

 

 

          Marta Arzarello 
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Résumé 

Le site d’Aïn Dfali se trouve au sud de la ville d’Ouazzane au Nord-ouest du village Ain Defali. 

Cette zone se situe à l’extrémité ouest de la plaine du Gharb dans la zone sud des nappes pré-rifaines. 

Les formations quaternaires sont localisées sur la rive droite de l’oued Redat. Les grandes collines, à 

l’ouest du village d’Ain Dfali, sont constituées d’alluvions à cailloutis et à graviers attribuées au 

Quaternaire ancien. Au piémont de ces collines le Quaternaire moyen prend place avec un relief 

atténué.   

La matière première exploitée pour la confection de l’industrie trouvée sur le site est constituée 

essentiellement de quartzite avec un choix des supports de taille moyenne à grande. Les chaines 

opératoires ne sont pas complètes comme démontré par l’absence de la composante relative aux 

éclats de mise en forme et de petites dimensions.  

Les chaines opératoires de façonnage et de débitage coexistent. Le façonnage est essentiellement 

représenté par des bifaces et des chopper-nucléus. Les bifaces sont souvent façonnés sur une face et 
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montrent d’importants résidus corticaux ; il s’agit de bifaces sur éclats ou sur galets allongés et 

aplatis. Les éclats utilisés comme support sont généralement corticaux. 

Les chopper-nucléus sont exploités par débitage unipolaire unifacial (de 3 à 5 enlèvements) et 

montrent un tranchant sinueux probablement non fonctionnel.  

Les méthodes de débitage sont Levallois (récurrent et linéale), discoïde unifaciale et bifaciale et 

S.S.D.A. Le débitage S.S.D.A. voit l’exploitation de 2/4 plans de frappe par une méthode unipolaire 

pour l’obtention d’éclats de grandes/moyennes dimensions de formes irrégulières et souvent à résidus 

corticaux latéraux. Très peux produit retouché ont été trouvé. 

Le débitage Levallois est fait sur des galets aplatis et ronds, la mise en forme de la surface Levallois 

est réalisée par des enlèvements centripètes et le plan de débitage montre soit le détachement d’un 

éclat préférentiel de forme ronde soit une exploitation récurrente centripète ou récurrente unipolaire ; 

documentée aussi par la production des pointes Levallois.  

Le débitage discoïde, sur galets arrondis, est surtout de type unifacial et voit l’exploitation 

préférentielle d’une convexité prononcée ou l’exploitation alternée de deux convexités opposées. Les 

produits obtenus sont épais et ont une forme triangulaire/quadrangulaire avec des négatifs 

convergents.  

Le matériel retrouvé à Ain Dfali est le résultat d’un transport sélectif et se trouve en position 

secondaire mais permet d’attester une importante occupation préhistorique acheuléenne dans la 

région. 

 

Abstract 

The site of Ain Dfali is located in the south of Ouazzane city of, in the Northwest of the village Ain 

Defali. This area is situated at the western end of the Gharb plain in the southern area of pre-Rif 

tables. The Quaternary formations are located on the right bank of the river Redat. The large hills, at 

the West of Ain Dfali village, consist of alluvium gravel attributed to Early Quaternary. In the 

foothills the Middle Quaternary takes place with an attenuated highlighted. 

The exploited raw material used to make the lithic industries, found on the site, consists mainly of 

quartzite with a choice of mid / big-sized blocks. The reduction sequences are not complete as 

demonstrated by the absence of preparation and small flakes. 

Debitage and shaping reduction sequences coexist in this site. The shaping is essentially represented 

by handaxes and chopper-cores. Handaxes are often shaped on one side and show significant cortical 

residues; they are shaped on flakes elongated and flattened cobbles. The flakes used as blanks are 

generally cortical. 
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The chopper-cores are exploited  by unifacial unipolar knapping (from 3 to 5 removals) and show a 

probably non-functional sinuous edge. 

The utilized methods of knapping are Levallois (recurrent and lineal), discoid bifacial and unifacial 

and S.S.D.A. The S.S.D.A. method shows the exploitation of 2/4 knapping platforms by an unipolar 

method aimed at obtaining  large / medium sized flakes with irregular shapes and often lateral 

cortical residues. Very few retouched blanks were found. 

The Levallois debitage is done on flat and rounded cobbles, the preparation of the Levallois surface is 

carried out by centripetal knapping and the debitage surfaces show the detachment of a preferential 

flake, with a round shape, or a recurrent (centripetal or unipolar) exploitation; also documented is the 

production of Levallois points. 

The discoid debitage is performed on rounded cobbles, it’s mostly unifacial and it shows the 

preferential exploitation of a pronounced convexity or the alternating exploitation of two opposing 

convexities. The flakes obtained are thick and have a triangular / rectangular shape with converging 

negatives. 

The material found in Ain Dfali is the result of a selective transport and is in the secondary position 

but allows to certify an important prehistoric Acheulian occupation in the region. 

 

Mots clés : Industrie lithique, Acheuléen, Site de surface, Maroc Septentrional 

Keywords : Lithic industry, Acheulean, Surface site, Northern Morocco
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1. Introduction 

 

Les sites acheuléens au Maroc, et de ce fait leur étude, sont très rares. Sur la côte atlantique les sites 

de Casablanca sont les plus connus et les mieux datés, et sont insérés dans un contexte 

stratigraphique bien établi (Biberson, 1961; El Hajraoui et al., 1984; Geraads et al., 1980; Raynal et 

al., 2001, 2010, 2009). Cependant, la majorité des sites acheuléens du Maroc correspondent à des 

gisements de surface  (Boudad and Guislain, 2012; Camps and Riser, 1978; Guislain, 2000, 1995; 

Nocairi et al., 1995; Rodrigue, 1986). L’étude de ces sites a néanmoins contribuée à la 

compréhension du peuplement du Maroc et à l’adaptation des premiers Hommes à leur milieu 

naturel. 

Le site d’Aïn Dfali, découvert dans la région du Rharb, fait partie de ces sites acheuléens de surface.  

Ce travail consiste à contribuer à l’inventaire des sites anciens au Maroc et à décrire les 

caractéristiques des industries lithiques d’un site dans la région nord-est du Rharb. 

 

2. Contexte  géographique 

 

Le site d’Aïn Dfali est localisé en plein milieu de la plaine du Ghrab-Chrarda-Ben Hssein, au sud de 

la ville d’Ouzzane sur environ 27 Km (Fig. 1). La zone explorée et étudiée se trouve au Nord-ouest 

du village dont elle tire son nom (N 34°36.318 - W 05°33.483).  

 

3. Cadre géologique et géomorphologique 

 

Les formations quaternaires sont les plus présentes dans la région et sont entourées par des 

formations Mio-pliocènes vers le Nord avec parfois l’apparition de nappes intra-rifaines vers le Nord 

ou vers l’Est. La zone de Ouazzane-Ain Dfali est déjà transcrite dans ce que nous appelons le pré-rif 

qui est la zone méridionale du rif où dominent des collines argilo-marneuses. 

Les formations quaternaires sont localisées sur la rive droite de l’Oued Redat qui est un des affluents 

de l’oued Ouerrha (Fig. 2). Les grandes collines à l’ouest du village d’Ain Dfali sont constituées 

d’alluvions à cailloutis et à graviers attribuées au Quaternaire ancien. Au piémont de ces collines le 

Quaternaire moyen prend place avec un relief atténué et se présente sous forme de glacis.  
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La géologie des formations Mio-pliocènes est rare dans la région voire inexistante exceptée celle qui 

porte sur les formations du Néogènes (Cirac, 1985) (Cirac, 1985, Flinch, 1993) et celle du 

Quaternaire des zones essentiellement bordant la côte atlantique (Aberkan, 1989). 

Le Moulouyen est une formation caillouteuse très rubéfiée constituée de limons et de sable rouge 

avec des cailloutis (Fig. 3). Le site d’Aïn Dfali est surtout localisé sur des formations attribuées au 

Régreguien (Moulouyen terminal) (Aberkan, 1989). Les épaisseurs des formations villafranchiennes 

(Fig.3) et moulouyennes  peuvent atteindre plusieurs centaines de mètres à cause de la subsidence du 

bassin du Gharb pendant cette période (Aberkan, 1989; Maychou, 2009).  

Ces remblaiements alluviaux constituent les plus haut points topographiques de la région (Faleh and 

Taous, 2004) et sont incisés profondément par  les oueds et leurs affluents. 

Ces épandages alluviaux sont les dépôts de l’oued Sebou et de son affluent Ourrha. Le matériel est 

caillouteux et dominé par des galets fortement émoussés assez bombés, ce qui traduit un transport 

fluviatile. Par niveau nous constatons que ces galets sont emballés dans une matrice sableuse 

limoneuse ou argileuse assez rubéfiée. Localement des passées sableuses interrompent le paquet de 

cailloutis en vrac. 

La nature pétrographiques des galets de ces formations est essentiellement composée de galets 

gréseux ou quartzitique et parfois quartzeux, ce qui suggère une origine rifaine  essentiellement de 

l’Unité de Ktama. 

 

4. Matériels et méthodes 

Plusieurs sites préhistoriques ont déjà été trouvés et identifiés dans la région du Gharb. Le site de la 

carrière du Radar, au Nord de Mechra Bel Ksiri est le plus important (Choubert and Fauvre Mauret, 

1956) et est attribué à l’Oldowayen (Biberson, 1961). 

L’analyse du matériel lithique s’est basée sur l’étude exhaustive des artefacts récoltés pendant la 

fouille menée à Aïn Dfali par l’INSAP en 2006, sur les industries récoltées en surface et sur 

l’observation des artefacts encore fréquents en surface sur le site. 

L’analyse technologique a été menée afin de reconstruire les chaines opératoires présentes sur le site 

et d’essayer d’établir un cadre chrono-culturel du matériel. Les limites de l’étude sont bien évidents 

dues à la nature de la récolte, pour cette raison aucune indication numérique n’a été considérée 

significative pour l’étude du matériel. 

Le matériel lithique étudié et provenant de la fouille de 2006 est constitué par 298 pièces (Tab. 1). 
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5. L’assemblage lithique 

 

La majorité de l’assemblage lithique est attribuable à l’Acheuléen sur la base de la présence d’une 

importante composante de produits de façonnage (bifaces, hachereaux) et de débitage (SSDA 

(Forestier, 1993), discoïde et Levallois (Boëda, 1994, 1993)).  

La matière première exploitée est constituée essentiellement de quartzite avec un choix des supports 

en galets de moyenne et de grande dimensions, récoltés en position secondaire. L’utilisation de 

calcaire silicifié (surtout pour le débitage) est moins fréquente. Le silex, récolté sous forme de petits 

blocs ou de galets, a également été utilisé pour le débitage (Levallois et SSDA) et pour une 

production lamellaire/laminaire qui n’est probablement pas contemporaine au reste de l’assemblage. 

Le percuteur tendre est attesté pour cette production. 

Les chaines opératoires ne sont pas complètes comme démontrée par l’absence de la composante 

relative aux éclats de mise en forme et aux éclats de petites dimensions. Ceci est probablement en 

relation avec la nature de la récolte (Fig.4). 

Toutes les industries présentent une patine de couleur brune-rouge et une altération plus ou moins 

profonde. Les bords sont arrondis à très arrondis pour le matériel récolté en surface et sont plus frais 

dans le cas du matériel récolté pendant la fouille. Les matériaux de surface montrent parfois des 

altérations dues à l’action hydrique et éolienne lors de leur exposition à la surface. Des patines brun 

foncés, probablement dérivés des effets chimiques (Burroni et al., 2002; Levi Sala, 1986), sont aussi 

présentes sur environ 40% du matériel. 

 

5.1 Chaines opératoires de façonnage   

Le façonnage est essentiellement représenté par des bifaces, des chopper-nucléus et quelques 

hachereaux.  

Les bifaces (Fig. 5), au nombre de 70, sont souvent façonnés principalement sur une face et montrent 

d’importants résidus corticaux ; il s’agit de bifaces sur éclats ou sur galets allongés et aplatis, les 

éclats utilisés comme support sont généralement corticaux. Un seul biface a été obtenu sur éclat 

Levallois. La matière première utilisée pour la confection des bifaces est toujours la quartzite, sauf 

pour un cas où il s’agit de calcaire silicifié. 

Les chaines opératoires sont, dans la plupart des cas, courtes et la partie la plus soignée est la pointe. 

La phase de préparation du plan de frappe périphérique est souvent absente (dans les cas de bifaces 

sur éclats) où elle est limitée à la partie distale pour l’aménagement de la pointe ; les symétries 

bifaciales et bilatérales sont obtenues, le plus souvent, par un nombre de gestes limité. La technique 

de percussion utilisée est la percussion directe par un percuteur en pierre dure. Dans les cas où le 
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façonnage semble être plus soigné les bifaces obtenus rentrent dans la catégorie des lancéolés 

(Bordes, 1961). 

Les Hachereaux (n= 6) sont tous en quartzite et de type 2 (Tixier, 1957) (Fig. 5). Dans tous les cas, 

une plage corticale est présente en position mésiale, distale ou mesio-distale. Les talons, des gros 

éclats utilisés comme supports, sont lisses et seul un talon est de type cortical. Ceci démontre que la 

chaine opératoire qui amène à la production des supports est très courte. 

 

Dans la catégorie des chopper-nucléus nous avons compté 18 éléments, tous en quartzite. Ils sont 

tous caractérisés par un tranchant qui présente de petits enlèvements qui pourraient être mis en 

relation avec l’utilisation de ces outils. Les enlèvements sont dans la plupart des cas unipolaires 

unifaciaux (de 3 à 5 enlèvements). Le tranchant est souvent sinueux, et ce caractère semble ne pas 

confirmer leur utilisation en tant que « choppers ». 

 

5.2 Chaines opératoires de débitage 

Les méthodes de débitage individualisées dans le site de Aïn Dfali sont Levallois récurrent et 

linéal (Boëda, 1991), discoïde uni facial et bifacial (Boëda, 1993) et S.S.D.A.(Forestier, 1993) (Fig. 

6). La méthode la plus utilisée est de type S.S.D.A suivi par la méthode Levallois et discoïde.  

Le débitage Levallois est effectué aussi bien sur des galets aplatis que sur des galets ronds. La mise 

en forme de la surface Levallois est faite par des enlèvements centripètes et le plan de débitage est 

effectué par le détachement d’un éclat préférentiel de forme ronde ou par une exploitation récurrente 

centripète ou récurrente unipolaire du support. La plupart des produits Levallois sont de grandes 

dimensions (entre 100 et 160 mm de longueur et 100 et 130 mm de largeur) et il n’est pas à exclure 

qu’ils aient été produits pour être utilisés comme supports pour le façonnage, comme attesté dans 

plusieurs sites (Alimen and Zuate y Zuber, 1978; Arzarello et al., 2012; Clark, 2001; Guislain, 2000; 

Tixier, 1957; Tryon et al., 2006). Les nucleus qui attestent ce type de production ont été observés sur 

le site. Le débitage discoïde, sur galets arrondis, est surtout de type unifacial et voit l’exploitation 

préférentielle d’une convexité prononcée ou l’exploitation alternée de deux convexités opposées. Les 

produits obtenus sont épais et ont une forme triangulaire/quadrangulaire avec des négatifs 

convergents. 

La majorité de la production d’éclats est obtenue par débitage opportuniste (c.f. S.S.D.A.). Cette 

méthode voit l’utilisation de 2 à 4 plans de frappe orthogonaux, exploités par débitage unipolaire. Les 

éclats qui en résultent ont des morphologies et des dimensions (grandes/moyennes) différenciées. 

Elles sont souvent caractérisées par des plages corticales, généralement en position latérale. 
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Les produits retouchés sont très rares. Leur absence est probablement à mettre en relation avec la 

nature de la récolte. Il s’agit de trois racloirs (deux en quartzite et un en silex) convergents et un 

denticulé (en silex). Les supports utilisés pour la retouche sont toujours des éclats issus d’un débitage 

opportuniste. Les deux racloirs en quartzite, trouvés sur le site, ont des dimensions importantes (plus 

de 100 mm de longueur et plus de 60 mm de largeur) et ont été aménagés de façon très similaire au 

façonnage bifacial, mais avec une retouche seulement directe.  

La composante laminaire/lamellaire, probablement non associée au reste de l’assemblage, montre un 

meilleur état de conservation. Les lames/lamelles ont toujours été débitées à partir de petits blocs de 

silex par une technique de percussion, dans la plupart des cas, directe au percuteur tendre organique. 

Les chaines opératoires laminaires et lamellaires semblent être conséquentes l’une à l’autre : les blocs 

sont initialement utilisés pour la production de lames et successivement, à la suite de la réduction des 

dimensions, pour la production des lamelles.  La présence de quelques éclats techniques montre 

comme la mise en place de la convexité longitudinale est faite per la mise en place d’une crête. Cet 

assemblage, récolté pendant la fouille de l’INSAP, est très homogène en termes technologiques et 

taphonomiques et n’a pas été considéré associable à l’ensemble acheuléen. 

 

6. Discussion et conclusion 

L’assemblage lithique récolté pendant la fouille menée par l’INSAP à Aïn Dfali permet d’attester la 

présence d’une occupation paléolithique, chose qui n’a jamais été mise en évidence dans la région. 

La plus grande partie de l’assemblage (fig. 7) est constituée par des industries lithiques attribuables à 

l’Acheuléen. La présence du débitage Levallois (utilisé aussi pour la production de grands supports 

pour les bifaces) peut aider à un encadrement théorique de la chronologie du site. Au Maroc, les plus 

anciennes associations entre débitage Levallois et bifaces, à environ 350-200 ka, sont celles de Sidi-

Abderrahmane- Extension et Cap Chatelier  (Arzarello et al., 2012; Debénath et al., 1984; Lefèvre 

and Raynal, 2002; Raynal et al., 2001, 2009; Rhodes et al., 2006; Texier et al., 2002) ; les industries 

lithiques d’ Aïn Dfali pourraient rentrer dans ce contexte. Néanmoins, il faut toujours faire preuve de 

prudence dans un contexte qui n’est pas en position primaire et qui n’est pas homogène. 

D’un point de vue général, le gisement d’Aïn Dfali a permis de documenter une présence 

préhistorique ancienne dans la région de Gharb-Chrarda- Béni Hssen et de mettre en évidence une 

continuité d’occupation, comme attestée par les éléments plus récents, présentant  un débitage 

laminaire. 

La présence de nombreux sites de surface, au Maroc mais aussi en général sur le continent Africain, 

permet de documenter une occupation préhistorique sans malheureusement pouvoir donner 

d’indications chronologiques et technologiques précises. Malgré ce handicap chronologique, l’étude 
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des collections de surface ou de fouilles sans contexte stratigraphique permet de mettre en évidence 

certaines caractéristiques du comportement technique adopté pendant la préhistoire.  
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Type n° 

Produits de débitage 131 

Nucléus 61 

Produits de façonnage 106 
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